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EXTRAIT D'UNE LETTRE

M. P E R R E T ,
Professeur suppléant à la faculté des sciences de Dijon.

Si dans l'équation de l'ellipse rapportée à son sommet de

gauche,

on pose :

a —y a —- — - ,

ou

4
on trouve, comme on le sait :

(î) y = 2px
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Si l'on regarde p comme constant et qu'on fasse croître a
de plus en plus, on aura une série d'ellipses de plus en plus
allongées, mais qui auront un sommet et un foyer communs.
Enfin, pour « = Q O . on trouvey=^2px'y d'où l'on conclut
que la parabole est une ellipse infiniment allongée.

Mais, au lieu de faire croître ay faisons le décroître, et

pour faciliter la discussion, posons 2a = -, L'équation (1)

devient :
(2) y=p(2— k)x+k(k — <2)jr\

Maintenant, faisons \arier k de 0 à -{-ce , et de —oo à 0.
Nous aurons ainsi, pour

£ = 0, la parabole limite ;
£>>0, et < 1, des ellipses de moins en moins allongées;

a ayant une valeur finie plus grande que - , et b<^a,

k = 1, un cercle ; a = -, et b — a.

£ > 1 et < 2 ; nouvelles ellipses; c'est supposer a < - ,

f t > - ; et toujours b<a.
4

k=2, une droite limitée, l'ellipse se réduit à son grand
axe. On a alors, a=-, et 6 = 0; les foyers sont aux som-

\
mets.

k > 2, hyperboles dont le sommet de gauche est à l'origine ;

on a a < - , et b est imaginaire, k augmentant, a diminue

de plus en plus; l'angle des asymptotes avec l'axe des x
augmente, et pour

* = - | - Q O , cet angle est droit; l'hyperbole se réduit à ses
asymptotes qui se confondent avec la tangente au sommet.

£=—oo , même valeur.
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À : < 0 , mais fini : nouvelles hyperboles dont le sommet est
à l'origine. A mesure que k diminue en valeur absolue, a
augmente en restant négatif, b est toujours imaginaire, et
l'angle des asymptotes avec l'axe des x diminue, de manière
que pour

A = 0 , on a de nouveau la parabole limite. La parabole peut
donc être considérée aussi comme la limite des hyperboles
dont l'axe transverse augmente indéfiniment, ou dont la
branche de gauche est à l'infini.

Il n'est donc pas exact de dire, d'une manière absolue, que
la parabole a un centre, et qu'il est situé à l'infini. La parabole
a deux centres situés à l'infini, l'un du côté des x positifs,
l'autre du côté des x négatifs. Mais, il est plus simple de dire
que la parabole est la limite des ellipses dont le grand axe
tend vers -{-ce, et des hyperboles dont le premier axe tend
vers l'infini négatif.


